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CITE-JARDIN DE
PLESSIS-ROBINSON
Payret-Dortail, Architecte

LA CITE-JARDIN DE PLESSIS-ROBINSON
A quelques kilometres de Paris, ä l'oree des bois Ver-

rieres, on vient d'edifier une cibS-jardin d'un caractere

nettement moderne. Encore ä l'etat embryonnaire, eile

atteindra, d'ici peu, jusqu'ä 70 hectares de superficie.
Orientee au sud-est, eile est protegee des trois autres

cötes par des collines bolsees. Ses lignes nettes, precises,

semblent faire un barrage dans la vallee, et gräce aux

differences de terrain, heureusement utilisees, toutes les

maisons sont egalement ensoleillees.

Oubliant heureusement les traditions regionalistes dont

nous n'avons que trop souffert jusqu'ici, M. Payret-Dortail,

architecte de cette cite, a edifie de petites maisons

cubiques, aux parois allegees par de grandes fenetres.

Cent douze logements sont dejä construits, soit groupes
en bätiments collectifs, soit, les plus importants, formant

maisons isolees.

Les bätiments collectifs sont au nombre de trois- L'un

comporte vingt logements de trois pieces, cuisine, douche,

w.-c, debarras; l'autre six logements de deux pieces et

dependances, le dernier huit logements d'une piece et

salle commune, douche, w-c. et cuisine. Ces derniers sont

reserves aux celibataires, jusqu'ici trop sacrifies aux
familles nombreuses.

Les sous-sols sont amenages en caves et buanderies. Le

dernier etage est utilise comme sechoir.

Des doubles maisons, au nombre de six, comprenant
chaeune deux logements de quatre pieces et dependances,

assurent ä leurs habitants plus de calme et de confort

que les immeubles collectifs. Amenagees avec plus de

raffinement, un plus grand souci de confort, partant d'un

loyer un peu plus eleve, elles sont reservees aux intel-
lectuels.

Bientöt seront acheves des ateliers d'artistes, avec
logement de deux ou trois pieces.

Le premier lot de bätiments a ete construit en poteaux
de eiment arme et remplissage de briques creuses. Les

maisons actuellement en voie d'aehevement sont construit

es en beton de mächefer.

Tous ces logements sont pourvus d'eau, de gaz, d'elec-

tricite, de ehauffage central individuel. Dans les cuisines

sont installes des eviers-vidoirs Garchey, permettant de

jeter directement les ordures dans une cavite propre ä

les recevoir. Elles sont ensuite entrainees dans des

fosses souterraines par une chasse d'eau alimentee par
les eaux menageres. Une fois par semaine, une voiture
de vidange vide les fosses. Cette remarquable invention,
malheureusement trop peu repandue, meriterait d'etre ap-

pliquee partout, puisque, gräce ä eile, on peut supprimer
le service de voirie.

Chaque locataire a la jouissance d'un jardin de deux cent

metres environ.

Les maisons collectives sont groupees autour de la place

centrale et comportent des boutiques reservees aux
commerce de premiere utilite: boucher, boulanger, epicier.

En plus des grandes fenetres laissant largement penetrer

l'air et la lumiere, elles sont pourvues de balcons-ter-

rasses oü l'on peut laisser jouer les enfants en toute

securite. Les toits sont en terrasses, se prolongeant en

corniches, ce qui est, non pas un ornement, mais un

Organe d'utilite.
Nous avons donc, en France, pays si traditionnaliste, une

cite-jardin debarrassee de toits pointus, d'escaliers ex-

terieurs, d'auvents reputes pittoresques, mais constituee

par des constructions simples, bien equilibrees, harmo-

nieuses par leurs proportions et leur groupement.
Par la realisation de cette oeuvre importante, M. Payret-
Dortail se classe parmi les architectes d'esprit classique,

mais de realisation novatrice. Marie Dormoy.
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